
Quarante-quatrième session de la Conférence de la FAO 

Point 10.2: Rapport de la 37e session de la Conférence régionale pour l’Asie et le Pacifique 

(Colombo [Sri Lanka], 31 janvier - 2 février 2024 [réunion des hauts fonctionnaires] et 

19‑22 février 2024 [réunion ministérielle]) 

J’ai l’honneur et le plaisir de communiquer à la Conférence cette présentation concernant les 

conclusions de la 37e session de la Conférence régionale pour l’Asie et le Pacifique. La session était 

accueillie par le Gouvernement de la République socialiste démocratique de Sri Lanka et a été ouverte 

par le Président de Sri Lanka, M. Ranil Wickremesinghe. Des représentants de 37 États membres et de 

deux observateurs ont y pris part et des représentants de plusieurs organisations 

intergouvernementales, de cinq organisations internationales et non gouvernementales et de quatre 

organismes et institutions spécialisées du système des Nations Unies y ont également participé en 

qualité d’observateurs. Près d’un millier de participants étaient inscrits à la session, dont 

quasiment 350 y ont assisté en présentiel. La Conférence régionale n’a travaillé qu’avec des 

documents électroniques, sans support papier, conformément à la politique institutionnelle en matière 

de durabilité environnementale. 

 La Conférence régionale: 

• a encouragé l’Organisation des Nations Unies pour l’alimentation et l’agriculture (FAO) à 

poursuivre ses efforts de publication de données sur la sécurité alimentaire et la nutrition et a 

souligné qu’il était important de disposer de données précises, fiables et actualisées, y compris celles 

que communiquent les membres, pour mettre au point des politiques et des interventions; 

• a exhorté la FAO à prêter un appui sur mesure dans la perspective de la transformation des 

systèmes agroalimentaires, en particulier aux pays membres vulnérables du Pacifique; 

• a réaffirmé qu’il était nécessaire de renforcer la résilience face au changement climatique et aux 

catastrophes, afin d’améliorer la sécurité alimentaire et la nutrition et de parvenir au développement 

durable, en compilant, mutualisant et diffusant davantage d’informations sur les technologies utiles 

et les pratiques innovantes, ainsi que des exemples de collaboration, au moyen de manifestations et 

de plateformes; 

•   a recommandé à la FAO d’intensifier l’appui qu’elle prête aux membres pour qu’ils puissent accéder 

à des financements du Fonds pour l’environnement mondial et du Fonds vert pour le climat, en 

particulier aux membres de la région Pacifique; 

• a insisté sur la nécessité d’adopter une approche à deux volets pour éradiquer la faim d’ici 

à 2030, à savoir: prendre des mesures à court terme afin d’éviter les retours en arrière pendant 

la crise actuelle et engager des investissements à long terme pour s’attaquer aux causes 

profondes de la faim, en mobilisant des ressources nationales, des investissements 

internationaux et des financements privés; 

• a souligné qu’il fallait que la FAO mène des activités de renforcement des capacités et de 

sensibilisation auprès des acteur étatiques et non étatiques et facilite la mise en place de 

collaborations qui soient propices à des investissements afin de réduire les pertes et le gaspillage 

alimentaires; 

• a recommandé à la FAO d’aider les membres à promouvoir la mise en œuvre de la Feuille de route 

sur la transformation bleue afin qu’ils s’acquittent de leurs obligations anciennes et nouvelles en 

matière de biodiversité et de conservation; 

• a reconnu le rôle de premier plan que jouait la FAO dans les initiatives mondiales «Une seule 

santé» et a vivement encouragé l’Organisation à continuer de contribuer aux activités de 



renforcement des capacités et aux interventions techniques dans ce domaine; 

• a approuvé les quatre priorités régionales définies pour l’exercice biennal 2024-2025 sur la base des 

tendances, des enjeux et des défis les plus importants dans la région Asie et Pacifique; 

• a constaté l’utilité des liens établis, dans le cadre de résultats proposé, entre les domaines 

prioritaires du Programme, les quatre priorités régionales et la concrétisation des quatre 

améliorations en vue de la réalisation des objectifs de développement durable; 

• s’est félicitée de la mise en œuvre d’initiatives clés de l’Organisation dans la région, notamment 

l’initiative Main dans la main, l’initiative «Un pays, un produit prioritaire» et l’initiative 

1 000 villages numériques; 

• s’est dite favorable aux efforts menés par la FAO pour accélérer l’adoption d’innovations et de 

technologies et promouvoir l’égalité des genres et la mobilisation des jeunes dans les systèmes 

agroalimentaires, y compris au moyen de la formation professionnelle; 

• a insisté sur le renforcement des partenariats avec les principales parties prenantes, en particulier les 

autorités nationales et le secteur privé, ainsi que dans le cadre de la coopération Sud-Sud et de la 

coopération triangulaire; 

• a approuvé les principes directeurs globaux en ce qui concerne la transformation des bureaux de 

pays et a demandé à la FAO de lancer un processus transparent de consultation des membres en vue 

de la mise au point et de la mise en œuvre progressives des modalités d’exécution, en gardant à 

l’esprit les besoins inhérents à la diversité géographique et agroclimatique de la région Asie et 

Pacifique. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

M. K. D. Lalkantha, Président de la 37e session de la Conférence régionale pour l’Asie et le Pacifique et 

Ministre de l’agriculture, de l’élevage, des terres et de l’irrigation, Gouvernement de la République 

socialiste démocratique de Sri Lanka 


